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1.

Orient Express

 

J’estime à leur prix les rencontres de hasard et ces voyages dans des paysages inconnus, en peau humaine.

Paul Morand (L’Europe galante)

 

À deux heures du matin, quand la porte capitonnée du compartiment s’ouvrit comme une fermeture éclair grippée, il était déjà à moitié parti.

Allongé sur le dos, une oreille plaquée sur la couverture rouge et lisse de l’Europe galante de Paul Morand, un œil à demi ouvert, il découvrit alors dans une espèce de brume violette la silhouette d’une jolie intruse partiellement dévêtue, portant un grand cabas chic débordé. 

Elle se reflétait comme un mirage sur les cuivres étincelants des appliques en veille, et le cristal biseauté de sa carafe plus qu’à demi vide. 

Souriante, l’index barrant sa bouche cerise, elle referma vite derrière elle, poussant résolument le loquet intérieur, et fermant les lourds rideaux jusqu’aux extrémités. 

Marchant sur la pointe de ses pieds nus, féline, elle vint s’asseoir à côté de lui. 

— Chut, murmura-t-elle. Je viens de me brouiller définitivement avec mon ami. J’ai attendu qu’il s’endorme fin saoul, et me suis enfuie vers le premier espace disponible, avec ce que j’ai pu sauver du naufrage. Faites-moi s’il vous plaît la courtoisie de m’accueillir ici jusqu’à Venise. Je me ferai toute petite, et ne vous causerai aucun tracas je vous le jure. 

 

Sans attendre sa réponse, elle sortit de son fouillis vestimentaire une nuisette de soie blanche chiffonnée.

Il remit comme il put son caleçon en place, y restructurant en douce son pénis prêt à sortir. 

Il s’assit lourdement en s’aidant de ses deux mains, repoussa le livre écorné des éditions Grasset, se frotta les yeux avec énergie, et tenta de parler, la bouche encore engluée d’un miel vaguement écossais tandis qu’elle ôtait délicatement ses dessous en dentelles noires, et se glissait avec volupté dans son écrin crissant

Elle mit ensuite une main chaude et finement manucurée sur ses lèvres humides. Elle lui embrassa tendrement le front. Puis s’abaissant en souplesse, accroupie à hauteur des genoux, elle lui susurra.

— Je ne me suis pas sauvée ici tout à fait par hasard…Vous me remettez… Je vous ai aperçu au moment où vous êtes monté dans l’Orient-Express. J’ai entendu ensuite le contrôleur vous indiquer votre single… Vous m’avez croisée. Votre regard laser m’a alors surprise. Comment dire… J’ai été scannée et banalisée en même temps. Je me suis sentie à la fois pénétrée, et aussitôt sortie de toute préoccupation. Comme flattée par une patte d’ours. Caressée par un médecin légiste….

 

Retirant brusquement sa main bâillon, elle la descendit lentement en suivant les courbes corporelles, tout en caressant un genou de l’autre main.

La main gauche s’insinuait dans l’échancrure de la chemise froissée. 

Les doigts s’entortillaient dans la pilosité, qu’ils frisaient en accroche-cœur fugaces. 

La main droite massait en douceur, passant d’une rotule à l’autre. 

La main gauche descendait en oblique, tirant quelques poils, testant la ceinture abdominale, recouvrant enfin comme de la boue chaude les testicules sagement rangés encore comme des petits babas en vitrine de luxe. 

Il lui saisit la main gauche et la plaqua sur son sexe visant le ciel.

Elle leva des yeux mauves interrogatifs, et esquissa un sourire complice plein de dédommagements.

Ses deux mains enrobaient maintenant sa verge en reptations concentriques centripètes. 

S’élevant et descendant. Appuyant et relâchant chaque point de compression. Ajoutant de temps à autre la pointe de la langue à l’échancrure du méat…

Aux premiers frissons de la hampe elle l’engloutit complètement, et initia un ballet subtil d’aspirations et de succions ininterrompues tandis que ses ongles griffaient et pinçaient les mamelons.

Elle lui arracha soudain la chemise, puis jeta joyeusement en l’air une boule de soie neigeuse. 

Elle s’assit à califourchon sur sa raideur vibrante, gémissant les yeux révulsés, la main gauche enfoncée sous des fesses tendues comme des câbles d’antenne.

Elle lui prit la langue et l’enroula d’imprécations salivaires, lui mordit les commissures, lui aspira 
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